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Jesus lui dit , en verité je te dis qu'en cette

propre nuit devant que le coq chante , il mio

renieras par troisfois.

M

Es FRERES,

Es grands & triſtes accidens n'arrivent

jamais ſeuls, ils ſont preſque toujoursac

compagncz d'autres maux qui les precedent
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ou qui les ſuivent, ou qui marchent en même

tems. Quand l'Arche de Dieu fut priſe &

emmenée priſonniere, par les Philiſtins, le

Souverain SacrificateurHely ſe rompir le cou

tout auſſicôt , en tombant de ſa chaire à la

renverſe accablé de regret &de douleur à

cette mauvaiſe nouvelle , & fa belle- fille en

accoucha ſur le champ de l'émotion violente

qu'elle reſſentit en apprenant que la gloire de

Dieu étoit cranſportée d'Iſraël. Quand So

dome fut embraſée, & conſumée par le feu

du Ciel , les filles de Loth qui en avoient

été reçirées ſe precipicerent dans un incefte

abominable ; comme ſien ſortant de ces flam .

mes , elles en avoient'emporté quelques étin

celles qui euſſent allumé dans leur ameune

convoitiſe ſi prodigieuſe. Quand Salomon

ce grand & ſage Roi mourut, ſon Royaume

perit & futbriſé en pieces ; comme ſi le Prin

ce & l'Etat avoienreu un même ſort , & que

la chûre de l'un eût cauſé celle de l'autre :

car il en eſt comme des grandsarbres, quand

ils tombent à terre par la force de quelque

terapêre , ils en abbatent quantité d'autres

qui en étoient proches , & qui ſe trouvent

accablez ſous le poids de leur tronc & de

leurs branches. Voici, Mes Freres , une

preuve bien remarquable de cette vericé dans

le ſujet que nous avons aujourd'hui àvous

expliquer. La paſſion du Seigneur J ÉS U'S

eft an des plus grands & plus terribles acci

deris qui ait jamais paru dans le monde.

Aufli
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Auſſi fut- elle accompagnée de quantité d'au

tres effets qui en dependirent. Car ſanspar

ler ici de cette Eclipſe étonnance du ſoleil

qu'elle cauſa , de ce tremblement effroyable

de la terre qu'elle fic ſentir , de toutes ces au

tres impreſſions épouvantables qu'elle fit dans

les creatures, il ne faut conſiderer que ce qui

arriva aux Diſciples de ce grand Sauveur :

tous en furent confternez , tous abbatus ,

tous mis en deſordre : la chûte du Maître

cauſa celle de tous les ferviteurs, qui perdirenc

courage à un évenement ſi fâcheux. Mais

ce malheur ne parut plus viſiblement en au

cun d'eux que dans St. Pierre, de qui on au

roit dû moins l'attendre ; car c'étoit celui de

tous les Apôtres qui paroiſloit le plus attaché

à JESUS-CHRIST. C'étoit le plus ardent,

le plus hardi , le plus entreprenant, le plus

intrepide de tous; & cependant ce fut celui

de tous qui abandonna le plus lâchement &

le plus vilainement ſon bon Sauveur , puis

que non ſeulement il le fuit comme un de

ferteur , il le meconnue comme un traître ,

mais même il le renia avec ferment comme

un blafphemaceur execrable , quoi que J E

sus l'en cût averti formellement auparavant :

Pierre , lui dit-il , en verité je te dis qu'en

cette propre nuit avant que le coq chante, tu

me renieras par trois fois. O que cette chû.

te deplorable de St. Pierre nousen met quan

tité d'autres devant les yeux , celle de tant de

milliers de miſerables qui dans ces années fa

tales
P
4



232 Le chate de St. Pierre predite .

tales ont renié JESUS-CHRIST, & le re

nient encore tous les jours dans les païs de la

perſecucion , au milieu des tourmens & des

ſouffrances. L'incerêt que nous devons pren

dre & qu'en effet nous prenons à leur miſe

re , doit attacher fortement nôcre vuë à cer

exemple de Pierre prevaricateur & pecheur,

afin d'en tirer toutes les inſtructions, toutes

les confolations , tous les remedes ſalutaires

qu'il contient. Examinons le donc mainte

nant dans toutes ſes circonſtances , ſans en

omettre aucune de celles qui nous ſont mar,

quées dans notre texte. Voyons quel fut

proprement le crime de Pierre , d'avoir re .

nie Ton Sauveur ; le tems de ſes reniemens,

la nuit même qui preceda la mort ; le nom.

bre de ſes abnegations , par trois fois ; le

ſignal qui le reveilla de ſon funeſte dormir ,

le chant du coq.

Ertoi , divin Jesus, qui le regardas d'un

oil favorable pour lui faire revenir le cæur

par la force de tes yeux , donne nous aujour

d'hui quelques-uns de ces regards benins &

puiſſans qui font tant d'effec fur les ames,

afin que par leur vercu toute-puiſſante, nous

puiſſions traiter , ce ſujec heureuſement à ta

gloire , & au ſalut de nos Auditeurs.

La premiere choſe que nôtre texte nous

oblige à faire , c'eſt d'y reconnoître le Sci

gneur JESUS pour ce qu'il eſt veritable .

ment , c'eſt-à-dire , pour Dieu & homme

tout enſemble dans une même perſonne. Car

d'un
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d'un côté vous l'y voyez dans l'infirmité de

fa paſſion , prêt à entrer dans le jardin de

Getſemané , où ſon ame s'en alloit devenir

triſte juſques à la mort , où il fut pris & faili

par les gendarmes qui l'emmenerent lié &

garroté chez Caïphe , pour y endurer des tour

mens & des indignitez incroyables. Vous

le voyez donc ici comme homme , & com

me homme ſouffrant & paciſſant. Cepen

dant d'un autre côté , vous le voyez agir en

même tems comme Dieu. Car quand il pre

dit à St. Pierre qu'il le renieroic dès cette pro

pre nuit , ne temoigne-t-il pas évidemment

fa Divinité qui le faiſoit lire dans les cæurs,

predire certainement & preciſément l'avenir ,

contre toutes les apparences humaines ? Car

quelle apparence y avoit-il que St. Pierre dûc

ſitôt renier fon bon , & fon divin maître ?

C'étoit le plus ardent & le plus zêlé de tous

ſes Apôtres. C'étoit le plus brave & le plus

courageux de tous. C'étoic celui qui le che

riſfoit avecle plus de paflion; & comme St.

Jean étoit le Diſciple que Jesus aimoit ,

auſſi St. Pierre étoit le Dilciple qui aimoit

JESUS. Il venoit même tout à l'heure de

lui proteſter, qu'il ne ſeroit jamais fcandalizé

en lui , & dansle moment même qu'il lui don

ne une aſſûrance ſi grande de ſon amour &

de fa fidelité , Jesus luideclare que la nuit

ne paſſera point qu'il ne l'aic renié trois fois.

Preuve indubitable qu'il étoit Dieu fondant

les coeurs & les reins, connoillant les hom

mes
PS
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mes beaucoup mieux que les hommes ne fe

connoiffent eux -mêmes , jugéant des perſon

nes non par leurs paroles & par leurs dif

cours , non par leurs mines & par leurs vila

ges , non par leurs contenances & par leurs

demonſtrations exterieures, mais par la con

noiſſance certaine qu'il avoit de l'interieur de

leur ame. Quoi que cu puiſſes dire & fai

re , ô Pierre , quelques aſſeverations & quel

ques ſermens que tu puillesme prononcer ,

dit ce grand Sauveur , je t'affûre neanmoins

que dans peu d'heures tu me renieras comme

ne m'ayant jamais connu . Par où nean

moins il ne faut pas pretendre cxcuſer ou di

minuer la faute de cet Apôtre , comme ſi elle

n'avoit pas écé libre & volontaire. Car, dic

on , il étoit impoſſible , le Fils de Dieu lui

ayant predit ſi expreſſément la chûre , qu'el

le n'arrivât pas , autrement il fe ícroit trou

vé menceur & trompeur, ou du moins trom

pé. Par conſequent ſon crime fue neceflai

re , & ne dependoit pas de fa volonté. C'eſt

une penſée non raiſonnable Car il eſt bien

vrai qu'en ſuite de la prediction de Jesus

CHRIST , la faute de S .. Pierre fuc neceflai

re de cette neceſlicé qu'on appelle de conſe

quence , mais c'eſt une neceſſicé qui n'empê

che pas les choſes d'être volontaires. Autre

menc il n'y auroit jamais rien de voloncaire

dans le monde. Car Dieu a prevu de toute

écernité tous les crimes , & toutes les actions

des hommes. En conſequence de cetrepre

viſion
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viſion qui ne ſauroic ſe meprendre , il eſt

cercain que les hommes pechent neceſſaire

ment à cet égard. Cependant leurs fautes ne

laiſſent
pas

d'être libres & volontaires, parce

qu'elles viennent du penchant & du mouve

ment de leur volonté propre, qui s'y porte

non dans la vuë d'executer les decrets de

Dieu , mais de ſatisfaire leurs inclinations &

leurs convoitiſes. La prevoyance de Dieu

rend bien les choſes infaillibles, mais elle ne

les force & ne les contraint pas. Les évene

mens arrivent non parce qu'il les a prevus ,

mais au contraire il les a prevus parce qu'ils

doivent arriver. Il prevoit que les hommes

pecheront, mais qu'ils pecheront librement,

fi bien que la prevoyance ni ſa prediction ne

changent point la nature des choſes, elle ne

leur impoſe rien , elle les laiſſe dans leur en

tier; tout de même que quand je vois tom

ber un homme du haut d'une tour , ma vue

né cauſe pas ſa chûte , & ne le precipite pas.

JESUS donc previt & predit que Pierre pe .

cheroit, ſans que cela rende en rien cet Apo ,

tre plus excuſable ; au contraire ſon crimeen

eſt beaucoup plus atroce , de n'avoir pas pro

fité de l'avertiſlement de ſon maître , & de

ne s'être pas tenu plus ferme dans ſon devoir ,

après une denonciation fi conſiderable.

Mais qu'eſt -ce qui obligea le Seigneur

lui er parler, & à lui adreſſer ce langage.

En voici, Mes Freres , l'occaſion & le lujet.

J E SUS dans lesverſecs precedens avoit dic
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à ſes diſciples , Vous tous cette nuit ſerez

fcandaliſez en moi , car il eſt écrit , Je frap

perai le berger , & les brebis du troupeau ſe .

ront éparſes: ſur cela St. Pierre prenant la pa

role lui repartit bruſquement& fierement;

encore que tous ſoient ſcandaliſez en toi, je

ne le ferai jamais. Ce fut ce qui obligea nô

tre Seigneur à lui repartir: En verité je te dis

qu'en cette propre nuit tu me renieras par

trois fois. Par là il repouſſe & confond le

plus formellement du monde le diſcours te

meraire & inconſideré de cet Apôtre. Il

s'étoit diſtingué orgueilleuſement de les au

tres compagnons , il s'étoic élevé au deſſus

d'euxpar une preſomptionaveugle , Enco

re, dit-il, que tous ſoient ſcandaliſez en toi,

je ne le ſerai jamais. Le voilà qui veut paf

ſer
pour écre plein d'un amour & d'une fide

lité bien plus grande envers J. CHRIST

que tous les autres. Et tout au contraire

JE s US lui fait voir qu'il eſt le pire, le plus

foible & le plus lâchede tous. Il ſoutenoit

qu'il ne ſeroit pas ſeulement ſcandaliſé en

CHRIST, qu'ilnebroncheroit pasle moins

du monde à fon occaſion . Er bien loin de

cela Jesus luireprochequ'il bronchera fi

grollierement &fi lourdement, que même

il s'emportera juſques à le renier ; & encore

coup ſur coupjuſques à trois fois. Enfin il

avoitproteſtéqu'ilne ſeroit jamais ſcandaliſé

en lui; jamais, ce mot comprend toute la

durée & toute l'étenduë du temps, comme

i

1

s'il
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s'il avoit été incapable de faire aucune mau

vaiſe demarche aux fiecles des ſiecles , &

JE SU s le bornant au temps preſent ſans lui

accorder un plus long terme lui parle de la

nuit même dans laquelle ils étoient alors ,

mêmeavant le chant du coq, je te dis qu'en

cettepropre nuit avant que le coq chante , in

me renieraspar trois fois. Il ne ſe peut und

oppoſition plus formelleentre les parolesdų

Diſciple & celles du Maître. Cela vousfait

voir , Mes Freres, la vraye raiſon pour la

quelle le Seigneur permit que St. Pierre tom ,

bât dansune la grande & fi terrible faute,

On s'étonne quelquefois que le Fils éternel

de Dieu ait ſouffert qu'un Apôtre, un grand

Apôtre , le premier même de tous ſes Apô ,

tres , au moins le premier en age , en rang &

en ordre ait fait une chûte fiépouventable;

lui qui ſoucienç le ciel fans colonnes & la

ferre fans pilotis, ne pouvoit- il pas foutenir

St. Pierre ſans ſecours humain ?-Ne pouvoir

il pas lui épargner la honte & l'opprobre d'un

excés G criminel ? Ah ! Mes Freres , ne le

trouvez pas étrange. Pierro avoit fait paroi,

tre un orgueil inſupportable. Il s'étoit pre

feré arrogamment à tous les confreres. : a

avoit preſumé inſolemment de ſes propres

forces. Il s'étoit vanté de n'abandonner ja.

mais J.CHRI$ T ; quoi qu'il pût arriver,

ſans appeller Dieu à ſon ſecours , fans parler

de fa grace , ſans faire mention de l'afſiliance

de ſon cſprit. Il avoit parlé comme s'il eût

tour
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eu

tout pu de lui-même , comme s'il n'avoit

que faire del'aſſiſtance du Ciel, Jamais dit

il , je neſerai ſcandalizé. Un Phariſien n'eût

pu faire pis , ni tenir un langage plus outre..

cuidé, poſé ſon engagement avec JE s US !

CHRIST. Jesus donc pour confondre :

cette audace, & pour rabbatre cetorgueil,vou. )

fut lui faire voir par ſa propre experience

qu'ilnepouvoit rien de lui-même, qu'il étoit

capable desfautes les plus énormes , & que

fi Dieu l'abandonnoit à la foibleſſe naturelle ,

il n'y avoit rien de ſi condamnable où il ne

fe laiffât aller. Dieu ne hait rien tant que les

preſomptueux qui s'en font accroire , il creve

avec plaiſir ces balons pleins de vent qui ſe

grofliſſent par l'opinion d'eux-mêmes, & fi

on les voit quelquefois s'élever en haut au

deſſus des autres par leurs vanteries ; & faire

des bonds en l'air qui ' les font regarder de

loin , il arrive auſſi qu'on les voit retomber

en bas pour y être roulez dans la poudre &

foulez aux pieds. Dans le monde il n'y a

rien de plus odieux que les fanfarons qui

érourdiſſent les autres de leur bravoure &dc

leurs exploits , qui ne parlent que de leur

courage ; & ſouvent après avoir fait les Celárs

& les Alexandres en paroles ; ils tombent

dans des lâchetez & des coyonneries pitoya

bles. On peur dire que St Pierre fic le fan

faron en matiere de Chriſtianiſme, quand il

affûra ſi fort le Sauveur de la fidelité inebran

lable au milieu de tous les accidens de la ter

re
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re. Un homme plus humble , plus foumis &

plusreſpectueux envers Dieu eût dit ; Si Dieu

m'allifte & me ſoutient par la vercu toute

puillante de ſon Eſprit, je te ſerai fidele , o

mon Redempteur,& ne te quitterai jamais ni

en la vie ni en la mort ; avec ſa grace je

vaincrai les tentacions, & ne te trahirai jamais.

Mais de plein laut ſans penſer à Dieu , fans

lui demander fon aide', fans en dire un ſeul

mot; Jamais, s'écrie - t-il, je ne ſerai ſcandalizé

en toi. C'eſt pour le convaincredu contraire ,

& pourdementir par les effets ſon audacieuſe

prelomption, que Jésus le laiſſa tomber non

ſeulement dans un ſcandale ; mais dans un

crime épouvantable qui l'obligea à ſe mieux

connoître, &ià perdre toute opinion de ſes

propres forces. Ca été ſouvent un myſtere

dela ſageſſe divine, de laiſſer les grandshom

mes tomber dansles plus lourdes fautes ,pour

les humilier , & pourempêcher l'orgueil que

leurs avantages , leurs graces extraordinaires

pouvoient leur cauſer. Voyez le dans un

Noé, ce Heros incomparable que Dieu avoie

fauvedu Deluge univerſel avec ſa famille par

une faveur toute finguliere. · Quelle vanité

ne lui pouvoit point donner une grace ſi ad

mirable , d'avoir été choiſi dans tout le genre

humain pour être le favori du Ciel , & le reſ

taurateur du monde ? C'eſt pourquoi à peine

fut-il échappé à certe affreuſe inondation ,

que Dieu permit qu'une ivrette reprochable

Pabbacîc dans un écat ſi honteux , qu'il s'actira

le
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le mepris & la moquerie de ſes propres en

fans. ' Remarquez le encore dans un Loth.

Dieu le ſauva d'un Deluge non d'eau , mais

de feu qui engloutic toute la ville, & qui re

duiſit en cendre tous ſes habitans. Quelle

opinion de ſon excellence & de fon merite ,

ne pouvoit-il point concevoir en ſe voyant

diſtingué d'une maniere ſi avantageuſe ? Auſli

Dieu preſque dans le même tems ſouffrit

qu'il ſe ſouillâtd'uninceſte abominable , pour

lui apprendre à ne rien attribuer de ſon bon

heur à ſoi-même. Un autre grand exemple

en cela c'eſt David , l'homme ſelon le cveur de

Dieu , qui de l'étable avoit été élevé ſur le

thrône ,& preferé à toute la maiſon Royale

de Saül, pour regner avec tant de gloire ſur

tout Ifraël. Il ne faut point douter que tanc

de diſtinction & d'élevation n'euſſent été

capables de lui enfler le cour, & de lui don

ner des penſées ambitieuſes de lui -même, li

la hontede ſes amours criminels avec Berſa

bée , & la rage du meurtre de ſon mari ne lui

euffent fait ſentir la foiblefle, & ne l'eufſenc

couvert de confuſion devant Dieu & devant

les hommes. Ne vous étonnez donc

St. Pierre érant un grand homme, comblé de

dons éminens, enrichi de privileges extraor

dinaires , fe voyant à la tête du plus auguſte

corps du monde, du ſacré college des Apô

tres , le Seigneur voulut pour mortifier ſon

orgueil , l'orgueil que non ſeulemenc il pou

voit prendre , mais que même il avoit dejà

pas fi

pris ,
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pris, & doni il avoit donné des preuves par

ſes paroles arrogantes , permettre qu'il fit une

chûte ſi étrange & fi deteſtable.

Mais ſur tout cela étoit neceſſaire pour

confondre l'orgueil de ſes pretendus ſuc

ceſſeurs les Papes de Rome, qui ſe devoicne

vanter un jour de leur infaillibilité dans la

doctrine. Quelle chimere! que le pretendu

ſucceſſeur d'un Renegat ,d'un Apoſtat , d'un

homme qui a renié ſon Dieu & ſon Sauveur

s'arroge l'infaillibilité en vertu de cette ſuc:

ceſſion chimerique. Quoi? le ſucceſſeur ſera

plus que ſon maître , le Pape ſera plus pri

vilegié qu'un Apôtre ! Pierre aura été un la

che & un deſerteur, & celui qui ſe vante de

tenir ſa place ſera un Docteur immancable &

infaillible , qui decidera ſouverainement de

tous les points de la Religion ſans s'y trom

per ! Il ſemble que J. CHRIST ait voulu

deſigner lesvainsſucceſſeurs de St. Pierre en

lui diſant, Pierre tu me renieras pas trois fois.

Voilà ce qu'ils devoient avoir de lui , voilà

ce qu'ils en devoient heriter , voilà en quoi

ils lui reſſemblent, en ce qu'ils renient à ſon

exemple le Sauveur du monde. Car ils le

renient tous les jours par leur pernicieuſe

doctrine. Ilsrenient ſes Écritures , en mettant

leurs cradicions en la place. Ils renient ſon

Sacerdoce, en établiſſant celui de leurs Prêtres.

Ils renient la mediation , en recommandant

celle de leurs Saints. Ils renient fa grace , en

poſant le merite des autres. Ils renientèle

Tome VII. Q CHRIST
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Christ de Dieu , en agiſſant en toutes

choſes comme l'Antechrift fon ennemi & fon

adverſaire. O que feroic-ceſi St. Pierre étoit

toûjours demeuré fidele au Fils de Dieu , &

fi pendant que tous les autres Apôtres lâche

rent le pied dans la paſſion , lui ſeul inebranla

ble & incorruptible ſe fût tenu courageuſe

ment attaché à fon ſervice ! Quels triom

phes ne feroit-on point de cecte fidelité irre .

prehenſible ? Avec quelle pompe Rome n'en

feroit -elle point parade ! Avec quel orgueil

les Papes & les Papiſtes ne la montreroient

ils point à ceux qui font hors de leur com

munion , pour leur reprocher leur mauvaiſe

voye? Eux qui font tant de bruit de ce qui

luifutdit , Pai mes brebis, & pai mes agneaux;

eux qui ſe carguent ſi inſolemment de ce qu'il

avoit deux épées, pour en inferer que ſes ſuc

ceſſeurs doivent avoir également les deux

glaives le ſpirituel & le temporel, pour frap

per en même temps les ames& les corps; qui

font valoir avec tant d'oſtentation que c'eſt

lui qui eſt nommé le premier entre les Apô

fres . Que feroit-ce ſi lui ſeul decóus les Apô

fres eût cenu ferme pour ſon maîcre , dans la

fuite & dans la timidité des autres ? Voyez ,

nous diroit -on , comme ce Rocher a été im

mobile , pendant que tous les autresdiſciples

plioient comme 'de foibles roſeaux. Voyez ,

comme Dieu avoulu marquer en la perſonne

dc Pierre, quelle ſeroic la fermecé dela foi de

ſes ſucceſſeurs , & 'apprendre à touce la terre

qu'ils
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qu'ils ſeroient à jamais inalienablesde JESUS

CHRIST. Mais pour ôter tout pretexte à

des penſées de cette nature , pour rendre Ro.

me confuſe & ridicule dans ſon orgueil quand

elle viendroit à s'en entêter , le Seigneur vou

lut que Pierre qu'on pretend avoir été fon

premier Evêque, tombåt dans le plus grand

de tous les pechez, afin que ceux qui ſe van

tenc de lui ſuccederne faſſent point gloire de

ſon heredicé , puis qu'en effet ils n'ont que

celle de ſes crimes ; & que s'ils ſont ſuccel

ſeurs de Pierre , ce n'eſt pas de Pierre l'Apô .

tre , mais de Pierre l’Apoftat. C'eſt ce que

JESUS lui veut reprocher en lui diſant qu'il

le renieroit : & encore il lui declare toutes

les circonſtances de ſon impieté , car il lui en

marque le temps , dès cecte propre nuit ; le

nombre des actes mechans qu'il y commet.

troit , par trois fois, ajoûte -t-il; & afin qu'on

ne crût pas qu'il en parlâc en doucant, com

me d'une choſe incertaine telle que ſont or

dinairement les évenemens futurs , il y
il y inter

poſe fon ſerment, en verité je te dis; tout

autant de choſes quirendent ſon diſcours plus

remarquable , Tu merenieras, dit-il.

O le grand crime , crime deceſtable par

deſſus tous les crimes , crime qu'on a de la

peine ſeulement à comprendre. " Renier ſon

Maître & fon Seigneur , c'eſt une infidelice

horrible. Renier ſon ami, c'eſt une perfidie

abominable. Renier fon bienfaiteur , c'eſt

une lâcheté & une .crabilon infame. Renier

Q2
fon
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ſon époux , c'eſt une mechanceté qui paſle

toutes les bornes! Que ſera -ce donc de re

nier fon Dieu , qui tient lieu tout enſemble

demaître ,d'ami'; de bienfaiteur,d'époux ,de

tout , & pourles interêrs duquel il n'y a point

de maîtres, d'amis, de bienfaiteurs n'y d'é

poux avec qui nousne devions rompre pour

lui garder une fidelice'inviolable ? Par où pour

roit -on jamais excuſer une telle horreur ? Car

Y a-t-il en Dieu quelquechoſe à renier ? Tout

en lui eft à admirer , tout y eſt à adorer , la

puiffance inſurmontable , fa ſageſſe incom

prehenſible; fa- ſainteté coute pure , fa jul.

tice indeclinable, fa gloire immenſe & ſes per

fections infinies ſonc autantde merveilles qui

raviſſent en lui; y a -t-il là quelque choſe à

renier ? Il n'y a point d'homme en qui l'on

ne puiſſe méconnoître & deſavouër quelque

choſe : Salomon écoit luxurieux & idolâtre

des femmes ; David adultere & ſanguinaire;

Moïſe douteux & defiant ; Abraham même

menreur & diſſimulé quelquefois; c'étoient

là autant de choſes à 'renier en cux ; & les

plus grands de cous les Monarques ont des

foibleſſes dont on peut avoir honte avec rai

ſon . · Mais en Dieu quel defaut qui puiſſe

excuſer le deſaveu qu'on en peut faire? En.

core ſi on ne le connoiſloit point on feroit

moins condamnable en le reniant; & c'étoit

par là que St. Paul diminuoic l'horreur de

ſes impietez contre J.CHRIST, du temsde

fes perſecutions & de ſes blafphemes, en di

fanc
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fant qu'il l'avoit fait par ignorance. Mais

outre que tous les hommes connoiffent le

Dieu qu'ils adorent, &qu'ils font profeſſion

de ſervir , il eſt certain encore que St. Pierre

connoiſſoit excellemmentJ. CHRIST; lui.

même avoic fait cette belle confeſſion qui eſt

la baze&le fondement de toute l'Egliſe , Tu

es le CHRIST le Fils du Dieu vivant: Ib Matth.

avoit dit expreſſément ; Nous avons cru & 16:16 ,

avons connu', que tu es le vrai Meſlie , &
Jean 6:

que tu as les paroles de vie éternelle :Tu 79.

Favois cru , tủ l'avois connu , & commeno

donc miſerable peux-tu le renier après laconą

noiſſance que tu avois de la perſonne adoras

ble , après la confeſſion publique & ſolen .

nelle que tu en as faite ? Tu renies donc les

CHRIST de Dieu , tu renies :le Dieu vi

vant. Tu renies celui quite pouvoit don

ner la vie éternelle . Tu renies l'eſperance

d'Iſraël & le ſalutdu monde. Tu reniesice

lui que les AngesduCiel adorent,& que tous

les hommes dela terre doiveni celebrer. Tu

renies celui qui té doit juger un jour , & des

vant qui quoi que tu faſſes , tu ne ſaurois jaj

mais t'empêcher de comparoître. Necefou:

vient- il point de ce que tu lui avois entendu

dire, Quime reniera devant les hommes, je Matth.

le renierai moi devant mon Pere . & devant festo : 33 .

Anges? Comment as-tu fitôc perdu la mer)

moire d'une declaration auſli importante ? ou

s'il t'en ſouvient encore , comment peux-tu '

Q 3 /4'3" 5 Spal
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paſſer par deſlus malgré les ſentimens de ta

conſcience ?

: Renier J. CHRIST, c'eſt l'excés du mal

qu'on peut commettre contre lui. Car il y

a divers degrez qui precedent ce grand pe

ché, & qui n'arrivent pasjuſqu'à fon horreur,

Il y a blalphemer J. CHRIST, comme font

cés garnemens qui jurent effroyablement par

ce grand Sauveur , qui par leurs horribles fer

mens le prennent àroute heure par les piez

& par la tête , & outragentmêmefa mort qu'ils

ont continuellement à la bouche , cette mort

precieuſe qui a racheté le monde , & ſauvé le

genre humain. C'eſt un grand crime; mais

tous ceux qui le commercent ne precendent pas

par là renoncer à J. CHRIST; au contraire

pluſieurs d'eux l'adorent dans le fond de leur

cour, pendant qu'ils le blafphement par les

paroles de leur bouche. Il y a rejecter J.

CHRIST, comme fontles incredules & les

Infideles qui ne le reconnoiſſentpoint, & qui

le banniſfent de leur coeur & de leur crcance.

Mais c'eſt par un effet de leur aveuglemenc

& de leurs tenebres, qui leur ôre la connoiffan

ce de la verité. Il y a offenſer J. CHRIST ,

comment font tous les pecheurs qui l'outras

gent par leurs prevarications & par leurs de

reglemens: mais c'eſt par la foibleſle de leur

chair , ſans pretendre le chafler de leur eſprit ,

& ſe priver de fa communion & de fa grace.

Il y a ſupprimer J. CHRIST , & ne le pas

avouër ouvertement , comme font les Nico

demi
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mes .

demites & les lâches, qui l'honorent dans le

ſecret de leur conſcience , mais qui n'oſe

roient ſe declarer pour lui devant les hom-;

C'eſt une infirmité criminelle. Mais

elle laiſſe encore au Seigneur une partie de

ſa gloire , & ne renverſe pas entierement tout

ce qui lui eſt dû . Mais , renier J. CHRISTY

c'eſt d'un ſeul coup porter le crime juſques où

il
peut aller; c'eſt rompre entierement avec

lui. C'eft le meconnoître pourtout ce qu'il

cft. C'eftdire qu'on ne veut ni dela Reli

gion , ni de la redemption , ni de fon ſaluc.

C'eſt procefter qu'on ne le connoîe point, &

qu'on ne le veut point connoître. C'eſt le

traitter d'impoſteur & de fourbe. C'eſt crier

ſur lui , ôtc , ôte , crucifie , crucifie , comme

ces monſtrueux Deïcides quile vouloient per

dre en Jeruſalem . C'eſt faire comme cec

abominable Simei, qui renioit & maudiſſoit

David le traittanc demechant garnement , lui

qui étoit l'homme ſelon le coeur de Dieu &

le meilleur Roi du monde. Bon Dieu , quel

le énormité , quelle horreur!

Et
pour la bien reconnoître , conſiderez qui

eſt celui qui la commer , & celui contre qui elle

eſt commiſe. Celui qui la commet, c'eſt

un Apôtre , c'eſt -à- dire l'homme de la terre

quidevroit être le plus ſaint , le plus fage , lo

plus éclairé. Il eſt certain que les pechez

croiſſentſelon la qualité de leurs Auteurs.

Le ſcandale donné par un Turc ou par un

Payen , eſt bien moindre que celui qui vient

R4
de
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de la part d'un Chretien. Entre les Chres

tiens un ſimple particulier qui peche fait bien

moins de mal qu'une perſonne publique ;

entre les perſonnes publiques , les Paſteurs

qui doivent être d'unexemple & d'une édifi

cation particuliere , ſont principalement con

damnables,quand ilss'emportent dans le vice .

Mais ſi les Paſteurs; combien plus les Evan

geliftes, combien plus les Apôtres qui font

les Paſteurs de tousles Paſteurs , les Paſteurs

univerſels quiont generalement tout le corps

de l'Egliſe fous leur conduite ?!.& 'entre cous

les Apôtrescombien plus St. Pierre , qui étoid

le Doyen , & comme parlent ordinairement

les Peres, le Coryphée de tous les autres? O

certes voir un Apôtre devenir un renieur ,

voir un St. Pierre devenirun renegat, c'eſt

comme qui verroic le ſoleil devenirun ciſon

fumant. C'eſt comme qui verroit de ſes

yeux le premier Ange de tous les Anges, Lu

cifer, le porte lumiere du Ciel tomber dans

l'abîme, & devenir un Demon. ; qu'on a

eu raiſon deremarquer que la corruption des

meilleures choſes eft toûjours la pire; & qu'à

proportion que les choſes ont d'excellence ,

quand elles viennent à changer elles devien

nent plus ou moins mauvaiſes! : Un Ange

quand il tombe devient un Diable. Le bon

vin eſt celui qui fait le plus âpre & le plus

rude vinaigre ; & un Apôtre qui degene

re ſe rend le plus grand de tous les crimi

nels,
, !! 1

En
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Encore qui eſt celui qu'on voit être renie

en cet endroic ? Choſe étrange & prodigieu

fe ! c'eſt un Dieu , & un Dieu connu pour

tel ; Tu es le CHRIST le Fils du Dieu vis

vant , lui avoit dir St. Pierre lui-même. Quel:

le
abomination de le renier après une telle

connoiffance? A qui irions-nous, Seigneur,

lui difois -tu autrefois, à quiirions-nousqu'à

toi ſeul? Er maintenant que tu le renics , à

qui te propoſes-cu d'aller ? A qui malheureux

blafphemateur ?Aux Sacrificateurs& aux Pon

rifes ? Mais ce ſont des bourreauxqui te cru

cifieront auſſi bien que lui . Aux autels de

Dieu donc tu embraſſeras les cornes ? Mais

tu n'y periras pas moins que foab qui fut?

poignardé aux piez de ces miſerables autels

parles ordres de Salomon. A Moïſe ? Mais

Moïſe lui-même ſi cu avois en lui eſperance ;

eſt celui qui te condamneroit avec leplus de

rigueur. Que fais- tu donc miſerable Apô.

tre ? à quoi penſes-tu en reniantton Sauveur

Il ne reſte plus d'aſyle dans le monde où tu

puifles trouver le falur. Je ſai bienque quel

ques-uns, & même des plus celebres Peresde

l'Egliſe, comme St. Ambroiſe & St. Hilaire ,

ont ici voulu excuſer Sc. Pierre & le diſcula

per parce , diſent- ils, qu'il ne renia pas J E

SUS-CHRIST entant que Dieu , mais ſeu

lement entant qu'homme , Je ne connois

point , dit-il , cet homme-là , comme ne le

connoiffant pas ſimplementpour homme,par

cequ'ilétoic effectivementDieu . Mais c'eſt

Q5
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làune finefle indigne de la ſageſſe des Ecri

tures: ç'auroit été une ruſe bonne pour un

Jeſuïte protecteur & partiſan des équivoques,

mais qui ne valoit rien pour un Apôtre.

Prenons garde, ſelonla penſée de St. Jerô ,

me, qu'envoulant defendre l'Apôtre, nous

ne faflionsDieu lui-même menteur. JESUS

lui avoit dit, Tumerenieras cette nuit ; voyez

ce qu'il dits, tu me renieras : il ne dit pasa

tu renieras l homme , mais tu me renieras

moi qui ſuis Dieu benitéternellement. ,' Ouï

certes il commit ce crime tout encier , il ne

Fayt pas pretendre l'en laver. Même il ne

le commic pas pour une fois , mais il le reï

tera coup ſur coup , il fit cette horrible chûte

non une fois , mais juſques à crois , Tume re

nieras par trois fois, lui dit fon Sauveur . Mê.

me quelques-uns ont été encore beaucoup

plus loin , & one fort multiplié ce nombre. Car

àforce d'éplucher les circonſtances rapportées

danslesEvangiles, ils trouvent que St. Pierre

renia J. Chris T juſqu'à neuf fois ; d'au

tres juſques à ſept, ou dumoins juſques à

cing , tant de fois à la voix des femmes &

des ſervantes, tant de fois à la voix des hom .

mes parmi leſquels il fe chauffoir, tant chez

Caiphe , tant ailleurs. Mais c'eſt une curio

ſité inutile , & contraire même au reſpect qui

eſt dû aux paroles du Sauveur , qui parle net

tement & preciſément de trois fois ; & St.

Auguſtin a remarquéque ces trois renienens

arrivereno, ou que Jesus les permitpar op

polition
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pofition aux trois vanteries temeraires & inío .

lentes que cet Apôtre avoit faites , la prea

miere en diſant, Je mettrai ma vie pour toi;

la ſeconde , Quand il me faudroit mourir , je

ne te renierai pas ; la croiſiéme , je ſuis

tout prêt d'aller avec toi & en priſon & a la

mort. Voilà donc que pour le mortifier Dieu

vcut qu'il faſſe autant de chûtes qu'il avoit

eu d'élevations orgueilleuſes , & qu'ilſente

par trois fautes conſecucives ſon infirmité qu'il

avoit meconnuë par trois actes de preſompa

tion & d'orgueil. D'ailleurs les trois inger.

rogations que Jesus lui fit lors qu'après la

reſurrection il le retablic dans ſon Apoſtolat ,

temoignent évidemment ce même nombre ;

car il lui demanda par trois fois , l'une après

l'autre, Pierre , m'aimes -cu ? pour compenſer

ainſi par trois confeſſions d'amourles trois

negations d'infidelite precedentes, afin qu'au .

tant d'actes de vertu le fiflent rentrer dans la

charge qu'il avoit commisde pechez; & qu'il

n'y eût pas moins de marches dans ſon rele

vement, qu'il y avoit eu de degrez dans la

chûte. Il le renia donc par crois fois. C'eſt

ce qui temoigne la force & la violence de la

tentation qu'il ſentit alors. Car il n'eſt pas

étrange quel'hommepeche d'abord , & qu'il

combe une premiere fois, la ſurpriſe de fes

fens, le failiſſement de ſon eſprit , la diſlipa

tion & l'égarement de la raiſon , l'émotion

ſoudaine dela peur, & le poids accablant des

grands objets qui viennent tombertout d'un

coup
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coup ſur la foibleſſe de les forces , eſt capable

de l'abbatre , & de lùi càuſer des chûtes im .

prevues :: mais quand il a eu le temps de ſe

recueillir; de fe relever, de le remettre, &

d'écouder des ſuggeſtions incerícures de la con

ſcience , qui t'avertiſſent du mal où il eſt tom

bé , il eſt ſurprenant qu'il recommence &

qu'il ſe renfönce tour de nouveau dans le cri

me! C'eſt pourquoi l'on voit ſouvent les

Kommes aſſez prompts'à pecher , ils s'y por

reper facilement : mais quand le mal eſt fait

& executé ; ils y reflechiſſent, ils en apper

çoivent l'horreur , ils s'en repentent & -s'en

retirent , ils ne veulent plus y retourner.

Voici neanmoins St. Pierre qui après ſa pre

miere faute ne la ſent point , il la recommen

če, il ſe rengage & fe jetre dans une croiſié

me . Il encalle crime fur crime, il va même

coûjours en empirant; & c'eſt une chofe ex

crêmement remarquable, que ſes pechez groſ ?

fillent à méfure qu'ils continuent, qu'ils en

cləériffent beaucoup l'un ſur l'autre , que le

ſecond' de les reniemens'eſt bien plus crimi

net que le premier , & le eroiſiéme incompa- >

rablement plus atroce que le ſecond. Car la

premiere fois il ſe contenta d'un menſonge

pur& fimple en diſant, Je ne connois point

cée homme! :: La feconde au menſonge ili

ajoûtà les ' fermenis , il lc'nia avec ferment, i

dic le texte. La troiſiéme aux ſermens il jois

gnit les execrations, les maledictions& les im

precacions contre lui-même , il fe pric à ſe

mau16. )
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maudire , diſent les Evangeliftes , ſe donnant

& ſe livrant aux Demon's fi jamais il l'avoie

connu. Voilà comme le vice eſt dangereux

le penchant y cftaiſé , les commencemenşen

font faciles, on s'y engage ſans peine, majs

on y va bien plus loin qu'on ne croit d'a

bord ; le peché ne s'arrête point en chemin ,

il pouſſe coûjours en avant, plus il roule plus

il groſlic comme les boules de neige, & il le

porce enfin aux extremitez . Tel au com

mencement ne penſe faire qu'un petit mal,

qui dans la ſuite & par diversdegrez en vienc

au comble du crime. Pierre d'abord nie.la

verité , enſuite il jure , enfin il ſe maudit &

ſe devouë lui-même. Il n'y a force de mal

heur nide peine , qu'il ne ſe ſouhaite avec hora

reur pour autoriſer, ſes 'menſonges. Tout

peché a cela de propre d'aller toujours en

croiſſant & en augmentant, comme le cro .

codile qui d'un petit ſerpent devient enfin un

monſtre grand & affreux , & duquel ona dic

qu'il croît tous lesjours de ſa vie. David d'a,

bord voit Berſabée dans un état proprçà en :

flammer ſa conyoiciſe. Cette vuë n'étoic pas

grand choſe ; il arrête enſuite & fixe ſes

gards ſur elle, c'étoit pis. Après, il la con

voite dans ſon coeur ; c'étoit un progrés bien

conſiderable. Puis il l'envoye enlever par une,

violence manifeſte ; c'eſt un attencat putré.

Enfin , il en abuſe & la viole ; c'eſt un em .

porcemenc dereftable. Mêmeil n'en demeu

repas encore là. Maispour s'allàrer lapof

fellion
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1

ſeſſion de la femme , il fait mechamment &

traîtreuſement tuer le mari , ſi bien que d'un

Princc innocent il devienr. enfin un adultere

infame , & un meurtrier furieux. C'eſt pour

vous dire , Mes Freres , qu'il faut bien pren

dregardeaux commencemensdu peché , pour

ne s'y engager pas mal à -propos , de peur

qu'en faiſant ſeulement quelque pas vers le

precipice ,on ne s'avance inſenſiblement ſur le

bord , & l'on ne tombe enfin juſqu'au fond ;

qu'ainſi fe hazardant à peu de choſe , on ne

s'emporte à beaucoup plus qu'on ne pen

foit ; comme ſi un homme ſe mettant incon

ſiderement dans un bachot ſur un ruiſſeau ,

ce ruiſſeau enſuite le pouſſoit dans une gran

de riviere , & cette grande riviere à la fin al

loitl'abîmer & le renverſer dans les gouffres

de la mer. Simon fils de Jona , Pierre in

fortuné & miſerable , tu étois n'agueres un

cxcellenc Apôtre , un homme de Dieu , un

Ambaſſadeur admirable de J. CHRIST ,

& te voilà maintenant un organe de Satan ,

un menteur inſigne, un parjure horrible , un

blaſphemateur execrable , & ce grand chan

gement eſt arrivé tout d'un coup,en un tour

nemain , en moins de rien ; & c'eſt ce que le

Seigneur veut marquer par la circonſtance du

temps qu'il deſigne ici en diſant, En cette

propre nuit , en cette propre nuic tu me re

nieras par trois fois. Il venoit de procefter

une fidelité éternelle à J : CHRIST, jamais

diſoit -il , jamais je ne ferai ſcandalizé en coi;

&
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& dans le même tems JESU s l'affûre qu'a

vant que la nuit même dans laquelle il étoic

fût paſſée, il le renieroit outrément. Oque

le peché va vîte. C'eſt une chûte qui fc

fait en un clin d'ail ; du plus haut du ciel ,

on eft tout étonné qu'on ſe trouve juſques

au fond des enfers. C'eſt une famme qui

s'allume en un inſtant , & d'une petite écia

celle il ſe fait quelquefois en peu d'heures de

grands & terribles embraſemens que toutes

les eaux de la mer nc fauroient éteindre.

Pierre le ſoir étoit tour de feu pour JESU
SUS

CHRIST , & le matin immediatement ſui

vant il eſt tout de glace , il ne le connoît

plus, il ne fait qui il eſt. Il faut avouer que

l'homme eſt un écrange animal, ſujet à des

changemens éconnans. C'est un Prothée qui

prend en un moment des formes toutes dif

ferentes , toutes contraires. C'eſt une mer

inconſtante où unflot pouſſe & renverſe l'au :

tre . Il paſle ſouvent en fort peu

d'une extremité en l'autre, du blanc au noir

& du noir au blanc. Tel ſe couche le ſoir

bon ami, bon voiſin , bon citoyen , qui ſe

trouve le matin être un meurtrier enragé.

Tel fe leve le marin ſobre & cemperant , qui

le ſoir eſt étendu dans ſon lit comme un ivro

gne achevé. Et ſur tout ceci vous montre

combien la préſence des objetseſt dangereu

ſc, combien la vuë du peril eft formidable ,

puis qu'en un moment elle peut diſliper l'el

pric & bouleverfer la raiſon, Tel brave les

de
temps
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maux quand il en eſt loin , qui y ſuccombie en

les voyant approcher & paroître devant les

yeux ; comme ce faux martyr de l'hiſtoire

Eccleſiaſtique , qui tant qu'il fut libre ſe de

clara tout haut être Chrecien ; quand il ne vit

que destemoins l'accufer , il continua à crier

qu'il étoit Chretien , quand il ne lui falut

que repondredevant des Juges, il cine ferme

& ne ſe dementit poinr , il proteſta coûjours

qu'il étoit Chretien . Mais quand il vic les

lions qu'on alloit lâcher contre lui, pour le

devorer & le mettre en pieces , alors tout ſon

courage ſe fondit, il perdit ſa reſolution , il

abjurafon Chriſtianiſme, & tomba dans l'in

fidelité des Payens. Helas ! on n'a vu que

trop d'exemples ſemblables dans notre mife

rable France. Pluſieurs ne voyant que des

Controverſiftes & des Miſſionaires, leur re

pondoient à merveilles. Ils parloient mêmeaf

ſez bien aux Intendans. Mais quand les Dra :

gons venoient à entrer chez eux l'épée ou le

piſtolet à la main , qu'ils leur portoient le

poignard à la gorge & ſur le ſein , qu'ils ve

noient à leur crier d'une voix affreuſe , La

mort ou la Melle , alors leur fermeté s'ébran

loir , leur foi s'évanouiſſoit , & c'eſt ce qui

a cauſé tant de chûtes ſi deplorables donc

nous fremiffons aujourd'hui.

Ce nous eſt un grand enſeignement, qui

nous oblige à fuir ſoigneuſement les dan

gers, à ne nous y expofer jamais par une in

diſcretion temeraire , à nousen éloigner avec

.. le
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plus de precaucion & de promptitude qu'il

nous eſt poſſible, de peur qu'ilne nous arrive

comme à St. Pierre , qui s'étant inconſideré

ment alléengager dans laCour de Caiphe

parmidesſergens& des ſatollites, qui étoient

les miniſtres de la cruauté des Juifs, vit en une

ſeule nuit ſuccomber toute la conſtance. Tou-,

tes ſes lumieres ſe perdirentdans ces cene

bres , & il ne put pas ſeulement attendre le

lever du ſoleil pour bannir l'Orient d'enhaut

de fon ame, : C'eſt pourquoi ; le Sauveurne

lui dit pas ſeulement en cette propre nuit ,

mais il ajoûte expreſſément avantque le coq.

chante , c'eſt-à -dire, avant qu'd chance pour

la ſeconde fois ,comme le remarque St. Marc ,

qui étant le compagnon de St. Pierre , &

comme il parle lui-même, étant fon fils , étoic

inftruit des particularitez de la vie plus que

tous les autres. Car il y a deux chants prin

cipaux du coq , le premier à minuit , le ſe

condau point du jour', ay lever de l'aurore,

& c'eſt celui-ci qu'on entend ordinairement

quandon parle ſimplementduchant du coq

comme étant le plus conſiderable & le plus

important. Si bien que quand J. Christ

dir avant que le coq. chance , c'eſt comme

s'ildiſoit, avant qu'il ſoit jour, ayantque le ſos

leil vienne à ſe lever. C'eſt ici la derniere

circonſtance de cette abnegacionde l'Apôtre.

Dieu voulut quele chant ducoq fût le ſignal

quile reveillât de ſon aſſoupiſſement funeſte ,

quc cet oiſeau precurſeur du ſoleil lui fic

s : Tome VII. R Ou



258 La chûte de St. Pierre predite.

ouvrir les yeux de la foi qu'un trop peſanc

ſommeil avoit fermez.

Et certes ce fut avec beaucoup de raiſon .

Car il ſemble en effet que le coq ſoit fortpro

pre à ſignifier les predicateurs de l'Evangile ,

dont la voix reveille les pecheurs endormis ,

& les appelle à la lumiere de la vie ſpirituelle.

Car premierement vous ſavez que le coq eft

l'horloge naturelle qui fonne dans les tene

bres de la nuit pour reveiller ceux qui dor.

ment, c'eſt le meſlager du ſoleil qui annonce

ſa venuë & y prépare les hommes. Et c'eſt

là proprementceque fait le St. Evangile par

la voix de ſes Heraucs. Il revcille les con .

ſciences aſſoupies dans la nuit des vices, &

dans les tenebres du ſiecle. Il les avertic

d'ouvrir les yeux au grand ſoleil de juſtice ,

pour s'appliquer au travail des bonnes ocu

vres. Il crie, Reveille toiqui dors & te re

leve des morcs , & CHRIST c'éclairera .

La voix du coq eſt forre, haure, retentif

fantc , elle fe fait entendre de loin ; & telle

doit être la voix des predicateurs del'E

vangile, & des annonciateurs de la parole de

Dieu. Elle doit avoir de la force , de l'é

clar , de la vehemence. Elle doit ſe pouſſer

avec vigueur. Et c'elt pourquoi Dicu leur

commande de crier à plein golier, d'élever

lour voix comme un cornet , pour imiter la

Souveraine fapience qui faiſoit retentir fa

voix dans les rues & dans les places publi

ques. Il est vrai que la voix du coq n'a pas

la



Lachite de St. Pierre predite. 259

la douceur, la delicateſſe, ni la gentilleſſede

celle de ces autres oiſeaux , qui charment l'o

reille par leur ramage & par leurs accords na

turels ; mais c'eſten cela qu'elle repond forc

bien à celle des predicateurs Evangeliques,

car ils n'ont pas les graces de l'Eloquence

mondaine , ni les delices de la Rhetoriquedu

ſiecle. Ils n'affectent point les paroles at

trayantes de la ſageſſe humaine , ils les me

priſent & les rebutent au contraire ; ils ſe con

tentent de leur propre force, parce que com

me ce ne fut pas auſon doux & charmant des

lurs & des violes qu'on fit comber les murail

les de Jericho , mais au bruic rude & cho

quant des trompettes ; auſſi ce n'eſt pas par

les delicateſſes des Orateurs, qu'on amene les

pecheurs à la repentance , mais c'eſt par les

denonciations bruyantes des jugemens de

Dieu . Ce ne fut pas par le chant d'un rof.

ſignol qui chante neanmoins dans la nuit ,

mais par la voix d'un coq que Dieu conver

tit Sc. Pierre ; aufli ce n'eſt pas par les perio

des d'un beau diſcoureur que Dieu touche

les cours endurcis, mais c'eſt par les remon

trances d'un bon Paſteur qui parle en l'auto

rité de ſon maître , comme animé du ſoleil

qui cauſe fa voix. Encore y eut- il ceci de

particulier dans la coq de St. Pierre , que ce

pas ſon premier chant qui le penetra ,

mais ſeulement le ſecond ; aufli ce n'eſt pas

toûjours une premiere predication qui fait

fon effet , il y en faut ſouvent ajoûter une

ne fut

R2 fc .
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feconde , il faut reïcerer les avertiſſemens fa

lucaires. Ec le rocher qui avoit été infenfi

ble au premier coup de la verge de Moïſes

fe. fend ſouvent au ſecond , & verſe abon ,

damment des eaux ſalutaires de repentance.

Ces conformitez entre le coq de St. Pierre

& les Minitres Eccleſiaſtiques ,ontparu ſi juf

tes à tous les Chretiens , que de là eſt venuë

la coutume generale de mettre la figure d'un

coq
fur tous les clochers au haut de toutes

les cours des Egliſes, pour ſignifier les predi

cateurs ſacrez qu veillent ſur les Egliſes , pour

les avertir de leur dévoir , & leur crier de la

part de Dieu pour les appeller à la repen

tance. Voilà les myſteres que
le Seigneur

voulut faire comprendre
en tenant à ſon

Apôtre ce langage important, En verite je

te dis qu'en cette propre nuit , avant que le

cog chante, tu me renieras par trois fois.

Helas! que ce diſcours nous ramentoit nos

douleurs, & nous mer bien devant les yeux

le malheur de nos pauvres freres. Ils ont

imité veritablement St. Pierre , ils ont renie

miſerablement leur Sauveur , ils l'ont renie

même par trois fois, depuis trois ans ils ont

meconnu la verité, ils l'ont deniée par des

paroles perfides ou par des ſignacures trom

peuſes, & à la reſerve de ces refugiez qui

ſont retirez ici ou ailleurs , tout le reſte eft

demeuré uni à la Synagogue de Sacan , tout

le reſte a ſuccombé dans la Cour de Caïphe ,

dans la communion d'un vain Pontife enne

!

mi
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mideJESUS-CHRIST, où les ſatellitesde

l'erreur les ont opprimez. O douleur inex

primable ! O honte de la Reformation ! Ô re

proche éternel! qui ſera fait à jamais aux mal

heureuſes Egliſes de France , que dans un ſeul

Royaume il ſe ſoit trouvé tant de foibles,

tant de lâches , tant de traîtres , tant de re

negats, & ſi peu de vrais fideles , fi
pey

de

martyrs. Dans la paſſion de notre Seigneur

qui fut l'occaſion du monde la plus violente,

la plus terrible , la plus effrayante , tous les

Apôtres fuirent, il eſt vrai, ils fuirent tous,

mais un ſeul renia ? Helas! ç'a été ici tout le

contraire , peu ont fui, & tous preſque ont

renié , les villes , les Provinces ont vu les

hommespar milliers , pár troupes innombra.

bles faire des abnegationscriminelles. Tou .

tefois , ' Mes Freres , ne pouſſons pas ici nos

plaintesni nos reproches trop loin , l'exem

ple de St. Pierre nous en doit empêcher. Car

une des principales fins que Dieus'eſt propo

ſée en permettant la chûte , c'eſt de faire voir

que les meilleurs , que les plus ſaints , les

plus grands hommesſont ſujets à faillir , &

à commettre même des fautes énormes. Voi.

là un Apôrre, voilà le premier de tous les

Apôtres qui renie ſon maître, & qui abjure fon

Dieu , & faut- il s'étonner après cela que de

fimples Chretiens , que de petits & foibles

particuliers ſoient capables de tomber ? Faut

il crier Anathême contr'eux faut-il leur pro

noncer une malediction & une damnation

R3
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20 .

éternelle ? O non certes, il s'en faut bien

donner de garde. Ce ſeroit une cruauté

plus condamnable que leur faute même. Tout

ce qu'on en peut legitimement inferer, c'eſt

qu'il n'y a perſonne au monde qui ne doive

Rom. 1. craindre pour lui-même. Que celui qui eſt

debout doit prendre garde continuellement

qu'il ne tombe : que les plus forts doivent

compatir aux infirmitez des foibles , & ap .

prehender que les mêmes malheurs ne leur

arrivent qu'aux autres : que nul ne ſe doit

croire exempt de peché, ni privilegié contre

les tentations; & qu'après l'exemple des An.

ges qui ſe revolterent dans le ciel , d'Adam

qui ſe corrompir dans le Paradis , de St. Pier

re qui apoſtaſia dans le College des Apôtres,

& dans la compagnie même du Filsde Dieu ,

il n'y a nul en la terre qui ne puiſſe tomber

dans des crimes atroces , dans quelque pofte,

dans quelque bonne ſituation qu'il ſe puiſſe

rencontrer. Qu'au reſte il ne faut jamais de

ſeſperer du ſalutdeperſonne, qu'on peut &

qu'on doit excuſerdes plus grands pecheurs ;

il n'appartient qu'aux Juifs enragezde crier

Tolle , tolle , ôte, ôte. Les vrais ferviteurs de

Dieu ſont toujours enclins à la pitié , & il

n'y a point d'ame ſi coupable & ſi crimi

nelle ſur laquelle , ils ne ſoient prêts à crier ,

grace , grace pour elle. Car après tout

l'exemple de St. Pierre nous aſſure que les

grands pechez n'éteignent pas toûjours la

grace de Dieu , qu'ils n'étouffent pas tout- à

Zachar.

4 : 7
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fait la foi , & ne la tont pas encierement mou.

rir dans les amcs. Non , Mes Freres, Picr .

re pour avoir commis un des plus grands cri

mes du monde, en reniant ſon Redempreur,

le reniant juſques à trois fois , avec des fer

mens & des execrations horribles , ne perdic

pas ncanmoins la foi tout-à -fait , il en per

dit bien les actes, mais non pas l'habitude

qui demeura toûjours dans le fond de ſon

caur ; il en fur comme des arbres dans l'hi

ver; ils perdentleurs fruits, ils perdenc leurs

feuilles, ils perdent toute leur beauté, toute

leur verdure ; on les prendroit à les voir pour

écre morcs , leurs branches ſont tout comme

celles des fagors ſecs & arides , les yeux n'y

remarquent nulle difference. Cependant la

vic eft cachée dans leur racine , & quand le

ſoleil vient à ſe rapprocher d'eux au prin

temps , ils ne manquent pas à pouſſer , à re

verdir, à faire paroitre leur vie par une ef

pece de reſurrection qui ravit. C'eſt ainſi

qu'il en arrive à la foi des Elus. Dans quel

ques pechez qu'ils s'emportent, leur foi

ncanmoins ne perit pas entierement, elle ſe

retire dans le coeur comme dans une racine

immortelle , où elle ſe conſerve en ſecret dua

rant l'hiver des grandes tentations qui les

depouille de leurs fruits & de leurs feuilles,

de tout l'exterieur de leur piecé, pour ne leur

laiſſer qu'un germe ſecrec & imperceptible qui

ſe reveille , & qui recommence à bourgeonrer

dès que le Solcil de juſtice vient à lui fure

fenci
R
A



264. La chûte deSt. Pierre predite.

ſentir:fes regards vivifiansi : Oui pour em

ployer une autre comparaiſon encore plus

juſte , il en eſt comme des pámoiſons & des

defaillancesquiarriventaux perfonnds', dans

ces accidens il ſemble qu'un corps foit mort,

la voix , le mouvement , la reſpiracion ; la

chaleur, le ceint, la couleur, tout manque cx

terieurement à un corps dans cet écad , &

l'on diroit que le dernier fouffle eft pouſſe.

Cependant la vie eft encore dans le cours

d'où après quelques momens ou quelques

heures elle ſe produit,& fe faio paroître quand

on vient à reprendre ſes eſprits . Teliétoić

l'état de St. Pierre durant les renicmens. Sa

foi étoit pâmée , elle étoit en defaillance , la

parole lui manqua , le mouvement & la for

ce qu'elle avoit auparavant s'évanouït, elle

fut toute couverte des ombres & de l'image

de la mort ; mais pourtant il lui reſta encore

de la vie dans le fond du coeur pour ſe rele :

ver ſur les piez ,dès que J ES U8 fe mit à le

regarder & à leranimer par la force penetran.

te de ſes yeux . Onpeutappliquer à la foi

ce que Jesus dit de la fille de Jaïrus, La

petite fille n'eſt pas morce , mais elle dort:

Elle dort pour le reveiller en ſon tems au

chant du coq. Dieu veuille qu'il en ſoiede

même de nos pauvres freres tombezen Fran

ce d'une manierę fi triſte & fi affligeante.

Dieu veuille qu'ils ne ſoient pas mores entie

rement , & que l'eſprit de vie ne ſe ſoit pas

entierement retiré de leurame, pour les laiſ

3 ſer
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fer dansune exſtinction cotale & finale : Dieu

veuille qu'il n'y ait quede la pamoifon 8

de la défaillance feulement) & que dans le

.fond de leur conſcience il- loit demeuré un

relta devie , un reſte de foi qui lespuiſſe ra

nimer après quelque temps. Il y a ſujerde

croire qu'il en eſt ainſi à l'égard de pluſieurs.

Car ils font combez comme St. Pierre , 'par

desiaccidens pareils au ſien , par une foiblef

fe ſemblable à celle quicauſafachûte. Il re

nid fon Maître 'non par un principe d'A

theïſmeou de profanation , 'non par un prin

cipe d'infidelicé & d'incredulités non parun

principe:d'indifference & de meprisde fa

grace. Non , il n'y avoit dans ſon coeur au

cun de ces mauvais mouvements. Ce fut là

de propre de Judas. ' Il vendit fon Sauveur

par une ame incredule & infidele , par une

ame profane & Athée , par une ame vuide

d'eftime & d'amour pour lui poſledée du

Demônide Lavarice , qui ne lui laiſſoit de

paſſion & de fentimentque pour les richef

ſes. St. Pierre n'avoit rien de pareil. Com

ment donc renia -t - il J. CHRIST? ' Ce fut

par le feulprincipe de la timidité & de la

crainte. La grandeur du perill’occupa & le

confondit. . La vụë lépouvantable de lamort

qui ſe preſentoic à fes yeux ayec toutes ſes

prreurs, diffipa țellement ſon eſprit qu'il ne

{çuc ce qu'il devint, tellement qu'ilne fut plus

maître de lui-même. Ce fut une ſurpriſe ,

2
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une éclipſe ſoudaine de la raiſon , une eſpace

demouvement involoncaire qui le derobaa

lui-même, qui lui fit. forcir des paroles de la

bouche contre les intentions de ſon cæur.

C'eſt pourquoi Dieu lui pardonna , parce

qu'il avoit peché ſimplement par infirmité&

par foibleſle , fans avoir le cacur gáté au de

dans. Et ce fut là proprement ladifference

qui ſe trouva entre Pierre & Judas. L'un

bronche par une centation violence qui l'ab

batic en quelque forte malgré lui , au licu

que l'autre ſe livra lui-même volontairement

à la tentation , & que fans aucune force con

traignante, que celle dela corruption pro

pre qui lui fic aimer l'argent plus que ſon

Dieu , il ſe determina mechammenc à le tra

hir. De là vient qu'il releva St. Pierre, &

qu'il abandonna Judas dansunechứcc éter

nelle. C'eft là ce qui me fait bien juger &

bien eſperer de nos pauvres freres tombez.

Leur faute a reflemblé à cellede St. Pierre.

Elle eſt venuë de timidité & de frayeur. La

preſence & la grandeur du peril les a renver.

ſez. L'autorité formidable des Intendans :

les menaces effrayantes des Prêtres & des

Moines : la vuë terrible des Dragons ar

mez qui leur ont porté l'épée à la gorge: la

crainte des fupplices, des galeres , des pri

fons, des cachors fales & puans, les coups

furieux & allommans donton les chargeoit,

mille autres tourmens & inventions diaboli

ques

1
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ques qu'on metroiten ouvre pour les ébran

bler , ont vaincu leur patience. Ce n'eſt

pasqu'il n'yen ait eucomme Judas, qui ont

peché par la ſeule conſideracion de leur bien ,

& à qui l'argent, la terre , les commoditez

temporelles ontété plus cheres que leur Re.

Jigion & leur Dieu . Et pour ceux-là je ne

voudrois pas repondre de leur ſalut. Ileſt

fort à craindre que Dieu ne les abandonne à

leur iniquité propre , & qu'il ne leur faſſe

pas la grace de ſe relever par une bonne re .

pentance. Maispourles autres qui ſont com

bez comme St. Pierre par la crainte des pc

rils , par l'horreur des perſecutions & des

ſouffrances, par l'apprehenſion des miſeres ,

des calamitez& des peines , Dieu qui con

noît nôtre fragilité &nôtre foibleſſe , Dieu

qui fait de quoi nous ſommes faits en aura pi.

tić , s'il lui plaît, & après leur avoir fait ſen

tir leur infirmité par leur chûte , il leur fera

enſuite fenrir la force victorieuſe & triom

phante en les relevant quand il ſera tems .

Conſolez vous , ſimples ames , qui avez pe

ché ſans malice , ſans impieté , ſans un mau .

vais coeur , Dieu ne vous traittera pas à la ri

gueur de fa juſtice. Il ne briſe point le ro

ſcau café, il n'éteint point le lumignon fu

maat, & là où le peché a le plus abondé, il

fait encore abonder fa grace par deſſus. C'eſt

là proprement la confiance que nous doit

donner la faute de St. Pierre. La vraye fin

que
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que Dieu s'eſt propoſée en la permettant,

c'eft de nous aflàrer, qu'il n'y a point de fi

grand peché, de fi énorme donton ne puiſ

ſc eſperer le pardon de lui. Ne me dites

point que vous avez infiniment offenſé Dieu

en combantcommevous avez fait, que vous

avez ſigné des abjurations de la verité, que

vous avez aſlifté à des ſervices idolâtres, que

vous avez adheré à une communion crimi

nelle , que vous avez pris la marque de la

Bête , ſinon dans vos coeurs , au moins dans

vos mains & ſur vos fronts. J'avovë tout

cela , & je demeure d'accord que vous étes

horriblement condamnables. Vous deviez

confeſſer J. CHRIST- en la vie & en la

mort , & vous l'avez lâchement abandonné

par la crainte de l'une, & pour jouir des com

moditez de l'autre . Mais après touc nc per

dez pas eſperance. St. Pierre avoit encore

peché plus que vous. Car il avoit renié fon

Maitre en la preſence , à ſes yeux, avec des

execrations infernales ; & cependant il lui

fit miſericorde. Vous ne ſauriez êcre plus

criminels que lui . Si vous connoiſſiez la

vérité ; il en avoit encore une bien plus gran

de & plus claire connoiſſance. Sivous étiez

Saints & Reformez , ilétoitencore incompa

rablement plus, car il étoit Apôtre. Si vous

vous étes montrez lâches, la lâcheté alla en

core bien plus loin que la vôtre. Si vous

avez été infideles, il n'y euc-jamais d'infide

1

1

lisé



La chûte de St. Pierre predite. 269

licé pareille à la fienne. Le même Dieu , le

même Sauveur qui lui fit grace , nevous la

refuſera pas non plus qu'à lui. Il eſt le mê,

mc , hier , aujourd'hui & éçernellement ; ſes

threſors font inepuiſables , il s'y trouve des

indulgences pour toute ſorte de pecheurs,&

les adulçeres comme 'David , les inceſtueux

même commeLoch , les idolatres,comme

Salomon , les Apoftats & les rencgats com

me Șt. Pierre y ont rencontré leur abſolution .

Ne deſeſperez doncpas de la vôtre. Mais

ſouvenezvous au moins que c'eſt à condition

que vous ferezcomme Pierre. Car regardez

comme il agit : quand le coq eut changé ,

quand Jesus l'eut regardé, il ſortit auſi

tôt dela ſale de Caiphe ,, il ne demeura pas

plus long tems dans le lieu maudit où il

avoit, commis ſes reniemens , il y renonça

pour,jamais, & il pleura amerement ſa fauce

paſſée ; il la pleura mêmeavec tant de dou.

leur & tant de regards, que ſes larmes no

coulerent pas un jour ou deux, mais tous les

jours de la vie , avec une telle abondance que

l'Hiſtoire Eccleſiaſtique temoigne que les cor

rens de ſes pleurs creuſerent ſes jouës, qu'el

les firent deux rigoles & commedeuxcanaux

viſibles & apparens ſur ſon viſage , & qu'ils

y demeurerent juſques à la mort, c'eſt-à-dire ,

juſqu'à ſon martyre par lequel il ſcella fa re

1 pentance. Voilà commentvous pouvez avoir

part au pardon de St. Pierre, en imitant la

con
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converſion. Vous qui éres tombez comme

lui , relevez vous comme lui. Sortez de la

ſale de Caïphe , de la Communion infidele

& Antichretienne dans laquelle vous étes

malheureuſement entrez . Sortez de ce lieu

abominable , ne croupiffez pas plus long

tems dans cette ſocieté criminelle. Vous n'y

avez dejà que trop tardé. Plus vous yde

meurez , plusvouscontinuez vôtre infidélité ,

plus vous multipliez vos crimes, plus vous

endurciſſez le cal de vos conſciences plus

vous irritez la patience de Dieu qui ſe tour

neroit enfin en une juſtefurcur ; lecoqa dejà

chanté , une fois, deux fois , trois fois de

puis vôtrechûte ; nos avertiſſemensontpene

tré à vos oreilles , juſques dans le fond de la

fuperftition où vous êtes engagez ; vos con

ſciences encore plus puiſſantes que nos pre

dications vous ont fait entendre leur voix ,

juſques dans le fond de vos propres caurs ;

ne faites donc plus la ſourde oreille à tantde

cris falucaires : ſortez fans differer d'avantage

de chez le Caïphe Romain , quiccez , il en

eſt tems , la Cour Papiſte qui vous a ſeduits

& corrompus, pour venir en païs de liberté

pleurer vos fautes , reparer les ſcandalesque

vous avez donnez à l'Egliſe de Dieu , joindre

à vos larmes les bonnes auvres de la pieté,

les fruits convenables à la repentance , mener

une vie apoſtolique comme St. Pierre , avec

la reſolution comme lui de fceller par une

mort
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mort chrecicnno ,quandil plaira au Seigneur,

vôtre amour & vôtre fidelité envers lui. Et

pour vous , naturels habitans de ce païs, qui

n'avez pas eu le malheur de nos freres com

bez de France , vous ne devez pas laiſſer d'i

miter le procedé de St. Pierre; car vous avez

chacun vôtre ſale de Caïphe , le peché où

vous éces ſujets eſt à chacun fa Cour de Caï

phe , où vous avez renié J. CHRIST par

vos vices& par vos mauvaiſes cuvres. Ivro

gnes , ſortez de vôrre diſſolution & de vô

tre intemperance: luxurieux , de vôtre impu

dicité , & de vosmauvais commerces : ambi

tieux , de vos vanitez & de vôtre orgueil ;

avares : de vôtre amour idolatre

mon : c'eſt là à chacun de vous vôtre mai.

fon de Caïphe, fortez en au plutôt avec une

ſainte cuntrition , & pendant que le coq

chante à vos oreilles, pendant que vous en

tendez nôtre voix , pleurez , pleurez amere

ment vos pechez , effacez tés dans les larmes

d'une veritable repentance , & Jesus de

ſon côté les effacera dans les eaux de la gra

ce , il vous en accordcra charitablement le

Pardon , il vous retablira dans l'honneur de

ſon alliance , & quand vous lui aurez dit avec

verité , Ouï , Seigneur, ouï vrayement tu

fais

que nous t'aimons , il vous dira de la

part avec une miſericorde coute attendrie ,

Ayez bon courage , mes enfans, vos pechez

vous ſont pardonnez. Vôtre foi vous a fau

pour Mam

vez ,



272 Lä сbate de St. Pierrepredite.
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